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Concerts et spectacles
Brother
Théâtre.Unefamilleseréunitpour l'en-
terrementde lamère.Lesretrouvailles
nevontpassepassercommeprévu.
Samedi 2 mai, 20 h 30 à 22 h,
dimanche 3 mai, 16 h à 19 h, maison
de quartier de Venoix, 18, avenue des
Chevaliers. Tarif : 5 €. Contact :
06 67 34 10 89, pielelodie@gmail.com

Loisirs et sports

Vide-greniers de l'ASPTT Caen
Football
Vide-greniers.100exposants.Buvetteet
restaurationsurplace.
Dimanche 10 mai, 6 h 30 à 17 h,
avenue Victor-Vindé. Tarif : voiture
avec 5 mètres obligatoires 20€, mètre
linéaire 4€. Contact : 06 81 94 43 47,
dumasthomas@live.fr

Inspiration Normandie, le salon
des Métiers d'art
Foire,salon.50exposants.Lesprofes-
sionnelsprésenteront leurssavoir-faire

dansdesdomainesvariés.Troispôles
dedémonstrationpermettrontd'assister
àdesgestesspectaculairesetdesvisites
guidéesdel'Abbayeserontproposées.
Samedi 30, dimanche 31 mai, abbaye
aux Dames. Gratuit. Contact : https://
cma-normandie.fr/inspiration

Journée festive organisée par
l'association Remparts
Vide-greniers.Restaurationsurplace.
Jeuxgonflablespourenfants.Sur ins-
criptionspour lesexposants.
Samedi 13 juin, 7 h à 18 h, avenue

Nelson-Mandela. Gratuit. Contact :
06 65 59 52 55,
videgrenier@gmail.com, http://
remparts.net

Vie quotidienne
Soliha Territoires en Normandie
Permanence.EspaceConseilFranceré-
nov,vousaccompagnedanstousvos
projetsd'améliorationdel'habitat (éco-
nomiesénergie,adaptationauvieillisse-
ment...).
Du vendredi 1er au dimanche 31 mai,
8, boulevard Jean-Moulin. Contact :

02 31 86 70 50,
contact@solihanormandie.fr

Angélique Lemière - Conseillère
départementale du canton de
Troarn
Permanence.
Samedi 2 mai, 10 h à 12 h, mairie, 2,
place du Général-Leclerc, Argences.
Contact : 02 31 57 14 21.

Ma création d'entreprise : 2 h
pour comprendre comment m'y
prendre

Réunionpublique.Réunionpourconnaî-
tre lesétapesd'unprojetdecréation
d'entreprise : lesdémarches, lescoûts,
lesaidespourcréeroureprendreune
entreprise.Animéeparunconseillerex-
pertde laChambredemétiersetde l'arti-
sanatNormandie.
Jeudi 7 mai, 9 h 30 à 11 h 30, CMA
Normandie, 135, boulevard de
l'Europe, Rouen. Gratuit. Inscription
avant le 6 mai. Contact :
02 32 18 23 23, contact76@cma-
normandie.fr, http://www.cma-
normandie.fr

À l'agenda de Caen

Près de chez vous
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Annonces commerciales
TouChaTout - Ateliers créatifs

Ateliercréatif.Animationcréativepour
vosévénementsprivés :EVJF,mariage,
teambuilding,baby-shower,moment
entreamies,anniversaires.Plusieursate-
lierssontpossibles :accessoiresen
fleursséchées,macramé,broderie,cré-
ationdebijoux.Matériel incluset lesate-
lierssontaccessiblesàtous!
Contact : 06 67 93 61 90, charlotte.tou-
chatout@gmail.com, https://www.tou-
chatout-ateliers-creatifs.fr/

Urgences et santé

Samu-médecins : 15.
Médecins de garde : 116 117 (le soir
après 20 h).
Police secours : 17.
Pompiers : 18 (portable 112).
Commissariat de police : rue du Doc-
teur-Thibout-de-la-Fresnaye.
Tél. 02 31 29 22 22.
CHU (Côte-de-Nacre) :
tél. 02 31 06 31 06.
CHR (avenue Clemenceau) :
tél. 02 31 27 27 27.
Pharmacie : appeler le 32 37.
Urgences dentaires : les dimanches
et jours fériés de 9 h à 12 h.
Tél. 02 31 85 18 13.
Vétérinaire : clinique de la Porte de
Nacre 84, rue de la Délivrande, à
Caen. Tél. 02 31 93 07 67.
Horaires des marées à Ouistreham :
matin (coefficient 80) pleine mer
10 h 41 ; basse mer 5 h 33 ; l’après-mi-
di (coefficient 81) pleine mer 23 h 02 ;
basse mer 17 h 52.

SOSMédecins ouvreun centre auCheminVert
A JeanneDamamme
Une peinture fraîche, du mobilier
flambant neuf et une salle d’atten-
te lumineuse par beau temps. Il n’y
apas àdire, le nouveau local de SOS
Médecinspermetde recevoir les pa-
tients dans des conditions optima-
les. Son ouverture s’est faite en tou-
te discrétion le 1ermarsmais un tel
bâtiment méritait cependant
d’avoirune inaugurationofficielle.
C’est chose faite deux mois plus

tard, le quartier prioritaire du Che-
minVert, aunorddeCaen, peut dé-
sormais se vanter d’accueillir la
troisième antenne du réseau caen-
nais de médecins généralistes,
après celui de Caen Sud et d’Hérou-
ville-Saint-Clair.

Salle d’urgences de médecine
générale

La visite commence au 2, rue de la
botanique, au cœur des immeubles
résidentiels, non loin du périphéri-
que nord. «LeCheminVertpossède
ladeuxièmeplusgrossepopulation
des quartiers défavorisés de Caen.
Des médecins généralistes y sont
déjà installés mais on a constaté
une forte demande des habitants
pour des prises en charge plus ur-
gentes. C’est une population qui a
dumal à se déplacer très loin pour
ce genre de consultations », justifie
le président du réseau, Jean-Paul

le. « 35médecins interviennent au
sein du réseau, on adaptera l’effec-
tifdanscecentreenfonctiondesbe-
soinsdeshabitants.»
Ce qui devrait permettre de dé-

sengorger les deux autres centres
lors des fortes pandémies hiverna-
les mais aussi compenser la ferme-
turedu local qu’occupait SOSMéde-
cins au sein des urgences du CHU,
depuisdécembre2025.
«Onadécidéderapatrier ce servi-

ce d’urgence qui relève de laméde-
cine générale, comme les sutures,
les entorses, ou petites fractures,
dans une salle dédiée de ce nou-
veaubâtiment,poursuit le Dr Kara-
zentcheff. Nous n’avions pas assez
de bras pour maintenir les deux
permanences et le local qu’occu-
paient lesmédecins était troppetit,
c’étaitdudépannage.»
Et là n’est pas la seule nouveauté.

Un nouvel appareil permet désor-
mais auxmédecins du centre de ré-
aliser des échoscopies afin d’établir
un premier diagnostique chez les
patients, avant une consultation
pluspoussée.
Pour le reste, c’est un service in-

changé : ouvertde9hàminuit, sept
jours sur sept, tout au long de l’an-
née. Laprise de rendez-vous s’effec-
tue en ligne sur le site de SOSMéde-
c i n s o u p a r t é l é p h o n e
au0233015851.

Karazentcheff.
Mais la population locale n’est

pas la seule àplébisciter cetteproxi-
mité d’après le médecin : « Les pa-
tientsquiviventà l’estetaunordde
Caenpeuventvenir facilement,ain-
si que les habitants de Beaulieu. Et
l’accès devrait également être faci-

lité depuis le centre-ville avec l’ex-
tensiondutramway.»
De taille similaire à l’antenne de

Caen Sud, ce nouveau local est doté
de six salles de consultation occu-
pées par quatre médecins généra-
listes et peut accueillir enmoyenne
quatrepatientsparheureetpar sal-

SOS Médecins dispose depuis le 1er mars d’un troisième centre de consultations, au
cœur du quartier du Chemin Vert, au nord de Caen. | PHOTO : OUEST-FRANCE

A CindyDuffay
La recherche de stage n’est pas tou-
jours une tâche simple, et elle peut
s’avérer encore plus compliquée
pour les personnes déficientes vi-
suelles.MuhammedSahraoui,mal-
voyant, partage son quotidien en-
tre Caen et Paris. Actuellement en
formation de praticien enmassage
bien-être dans la capitale, il a gardé
son appartement caennais, où il a
obtenu sa licence de psychologie et
où il projette de s’installer à la ren-
tréeprochaine.

« Ce n’est pas ancré
dans les habitudes »

Malgré de nombreuses candidatu-
res envoyées à Caen, le jeune hom-
me ne trouvait pas de structure
d’accueil pour proposer desmassa-
ges.
Refus répétés, absence de répon-

se : selon lui, sa déficience visuelle
était un frein pour certains em-
ployeurs. « Soit on ne me répond
pas, soit quand je discute, je sens
bien que ça ne se va pas de soi, ce
n’est pas ancré dans les habitudes.
Je pense que pour beaucoup, c’est
principalement la peur, et pour
d’autres la volonté de ne pas sortir
de leur façon de faire. Pourtant,
lorsque je masse, beaucoup ne se
rendentpascompteque je suismal-
voyant.»
Le 19 avril dernier, il a donc lancé

un appel à la solidarité sur Face-
book, qui a rapidement porté ses
fruits. En cinq jours, il a reçu de
nombreux messages de soutien et
trois propositions : un club libertin,
une association de réinsertion pro-
fessionnelle etunclubde sport.
Ayant établi un bon contact avec

Malvoyant,il trouveun stage
grâce aux réseaux sociaux
Solidarité. Malvoyant, Muhammed Sahraoui peinait à décrocher un stage en tant
que masseur. Il a donc lancé un appel sur les réseaux sociaux en avril, qui a porté ses fruits.

ce dernier, il a choisi l’ASPTT vol-
ley-ball de Caen : « On a échangé
comme des êtres normaux, il n’y
avait pas plus d’inquiétude que
ça.»
Dans moins d’une semaine, le

lundi 4 mai, il débutera son stage.
« Ce sera l’occasion de pratiquer

des massages un peu plus spor-
tifs », se réjouit Muhammed Sah-
raoui.
Très motivé et autonome, Mu-

hammed proposera des séances de
massage bien-être avec tout l’équi-
pement nécessaire (table demassa-
ge, huiles…). « J’ai même ramené
une chaise de massage en train de
Paris, ce n’était pas évident », souf-
fle-t-il.

S’installer à Caen en tant que
masseur

Dès lemois de septembre oud’octo-
bre, le temps de mettre en place le
projet, Muhammed souhaite s’ins-
taller en tant qu’autoentrepreneur
à Caen pour proposer ses massa-

ges : « Je neme vois pas être à la re-
cherche d’un emploi pendant des
années et j’ai des exemples tout au-
tour demoi quimontrent que c’est
compliqué.»
Il a eu un véritable coup de cœur

pour la ville : « J’avais fait plein
d’autres villes mais, Caen, j’ai tout
de suite adoré. C’est une ville à
taillehumaine.ParrapportàParis,
je suis beaucoupmoins surstimulé
ici, aussi bien au niveau de l’ouïe
que de l’odorat, donc j’ai le temps
de faire les choses plus sereine-
ment», ajoute-t-il.
Selon l’OMS, en 2026, 2,2 mil-

liards de personnes ont une défi-
ciencede lavisiondeprèsoude loin
à l’échellemondiale.

Après avoir lancé
un appel à la soli-
darité sur Face-
book, Muhammed
Sahraoui, mal-
voyant, a trouvé un
stage en tant que
masseur à l’ASPTT
volley-ball de
Caen. | PHOTO :

OUEST FRANCE

«»
Lorsque je masse,
beaucoup ne se rendent
pas compte que je suis
malvoyant.
»

Muhammed Sahraoui

Découvrez plus d’actuali-
tés en direct, en images
et en vidéos, dans votre
région, sur notre site inter-

net www.ouest-france.fr, en flashant
ce QR Code avec votre smartphone.

Suivez l’info En direct

Émile Fouda était unefigure
de la presse locale

Nécrologie

Mardi était une triste journée dans
l’histoire de la presse locale. Ce
jour-là, Émile Fouda, journaliste re-
traité de l’hebdomadaire Liberté-
Le Bonhomme Libre à Caen, a été
emportépar lamaladie.
Originaire du Cameroun, Émile

Fouda quitte son pays à l’adoles-
cence, en compagnie de sa sœur,
pour venir suivre de brillantes étu-
des enFrance.Alors qu’il occupeun
poste de surveillant au collègeMaî-
trise-Notre-Dame de Douvres-la-
Délivrande, au cœur des années
1980, Émile est recruté par Emma-
nuelHutin, directeur de Liberté, en
tant que correspondant pour l’heb-
domadaire caennais. Trois ans plus
tard, il est embauché à la rédaction
dont il sera l’un des piliers pendant
plusde trenteans.

Liberté, « sa deuxième famille »

« Spécialiste des pages économi-
ques, il réalisera de nombreux sup-
pléments sur les entreprises. Pas-
sionné d’histoire et notamment de
la Seconde Guerre mondiale, il a
sorti un ouvrage sur les cimetières
de ce second conflit mondial. Il
quittera Liberté, « sa deuxième fa-
mille », en milieu d’année 2018,
pourune retraitebienméritée », ré-
sume son collègue Grégory Meau-
corps dans un émouvant article pa-
ru hier dans les colonnes de Liber-
té.
Parallèlement au journalisme,

Émile Fouda cultivait une autre
passion pour l’armée. Réserviste
opérationnel de la Marine nationa-
le pendant une quinzaine d’an-
nées, il avait été décoré en févri-
er 2018 de lamédaille de bronze de
laDéfensenationale.
« Volubile, Émile était une per-

sonne très appréciée, poursuit son
ancien collègue. Très connu sur la
placedeCaen, il était solaire et sou-

riant en tout temps. Cultivé et at-
tentif auxautres, il prenait soindes
gens et avait une oreille attentive.
Drôle et bon vivant, ce supporter
des Lions Indomptables, l’équipe
nationale de foot du Cameroun,
avait une personnalité attachan-
te.»
Ouest-France s’associe à l’équipe

de Liberté/Actu Caen pour présen-
ter ses sincères condoléances à ses
deux enfants William et Irène-Ma-
rie, ainsi qu’à toute sa famille et à
ses proches. Émile Fouda sera inhu-
mé à Caen, le jeudi 7 mai à 10 h en
l’église Saint-Julien.

Émile Fouda était l’un des piliers de la ré-
daction de Liberté Caen, jusqu’à son dé-
part en retraite en 2018. | PHOTO : GRÉGORY

MAUCORPS /LIBERTÉ CAEN

«»
Très connu sur la place de
Caen, il était solaire et
souriant en tout temps.
Cultivé et attentif aux
autres, il prenait soin des
gens et avait une oreille
attentive.
»

Grégory Meaucorps

Caen
franceouest | Jeudi 30 avril 2026 |


